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Biocénose d’un mur d’enceinte 
du château de neuchâtel
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Résumé
en 2010, un inventaire des organismes vivant sur un mur d’enceinte du château de neuchâtel a été réalisé. 
Les spécialistes de différents groupes ont identifié 117 espèces. Cette étude a ainsi pu mettre en évidence, 
sur une petite superficie (< 200 m2), la richesse insoupçonnée de la flore et de la faune de ce milieu 
anthropogène. L’effort d’identification de groupes très différents d’animaux, de végétaux, de lichens et de 
protistes a également permis d’esquisser l’organisation de cette biocénose particulière.

Abstract
During an inventory of the organisms living on the outer wall of the Castle of Neuchâtel in 2010, 117 spe-
cies of different groups were identified. This study revealed an unexpected richness in the flora and fauna 
of a small area (< 200 m2) of an anthropogenic environment. The identification of very different groups 
of animals, plants, lichens, and protists also helped to outline the organization of this unique ecosystem.

introduction

En 2010, durant l’année internationale de la biodiversité, la Société suisse de systé-
matique (SSS : Swiss Systematics Society) a organisé un concours ouvert aux universités, 
muséums et jardins botaniques sur le thème « Action Murs – Quelle ville a le mur avec la 
biodiversité la plus riche ? ». Au-delà de l’esprit de compétition, l’idée d’étudier une biocé-
nose a séduit une quinzaine de biologistes en ville de Neuchâtel. 
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site d’étude

L’exercice le plus compliqué a été de 
sélectionner un site intéressant et répondant 
aux critères du concours, soit « un mur ne 
devant pas dépasser la longueur de 20 m 
linéaires ». L’évaluation des sites poten-
tiels s’est faite lors d’un cours de floristique 
(grant 2010). Après analyse de situations 
variées, le choix s’est porté sur une portion 
de la façade occidentale du mur d’enceinte 
de la colline du château et de la collégiale 
de Neuchâtel (coordonnées : 6°55’30’’E, 
46°59’30’’N (swisstopo : 560946/204648), 
altitude 465 ; fig.1). Cette construction a 
été établie il y a plus de mille ans au-dessus 
d’une portion du socle géologique en place, 
un ban de pierre jaune (Hauterivien supé-
rieur, 130 à 135 millions d’années) dans 
lequel a été creusé un fossé de protection. 
Le mur, ainsi surélevé de plusieurs mètres 
par rapport au niveau du sol, est protégé de 
toutes menaces directes et la flore peut s’y 
installer de manière durable, permettant aux 
lichens et aux mousses, organismes à crois-
sance lente, de se développer.

echantillonnaGe

L’échantillonnage des spécimens a 
varié en fonction des groupes étudiés, mais 
chaque espèce présente a été documentée 
soit par la prise d’une photographie, soit 
par le prélèvement d’un spécimen (grant 
2010, buss 2011). 

Le règlement du concours spécifiait 
que seules les espèces présentes sur le mur 
devaient être comptabilisées. Ainsi le pas-
sage d’un mammifère marchant au pied 
du mur n’est-il naturellement pas compris 
comme faisant partie de sa biocénose. A 
cause de la hauteur totale du mur (> 10 m), 
une longue échelle a été utilisée pour les 
prélèvements. 

Plusieurs journées d’inventaire ont 
été nécessaires pour l’observation de la 
flore. Philippe Druart, François Felber, 
Jason Grant et Vincent Trunz, de l’Univer-
sité de neuchâtel, ont collecté ou identi-
fié les espèces floristiques. Julie Steffen a 
déterminé les mousses et camille truong, 
du conservatoire et Jardin botanique de 
la Ville de Genève, les lichens. Auriel 

Figure 1 : mur d’enceinte de l’esplanade du château de Neuchâtel. La partie étudiée est le grand rectangle 
mural au centre de l’image. (Photo V. Trunz)
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chatelain, nicolas derungs et enrique 
lara, du laboratoire de biologie du sol de 
l’université de neuchâtel, se sont chargés 
de l’identification des eucaryotes (ami-
bozoaires et rhizaires) contenus dans les 
échantillons de mousse.

Les macro-invertébrés ont été prélevés 
par l’équipe du Muséum d’histoire natu-
relle. Les diptères ont été identifiés par 
Jean-Paul Haenni, les lépidoptères par Vin-
cent Trunz, les coléoptères et autres ordres 
d’insectes par Matthias Borer, les mol-
lusques par Jason Grant et Vincent Trunz et 
les araignées par Blaise Mulhauser. Enfin 
quelques espèces de vertébrés (Oiseaux, 
reptiles) ont été observées par Jason Grant 
et neil Villard.

résultats

Le Tableau 1 présente la liste des 117 
espèces inventoriées, soit 13 espèces d’ami-
bozoaires, 10 de rhizaires, 9 lichens, 17 
mousses, 33 végétaux supérieurs (dont 2 
espèces de fougères) et 35 espèces d’ani-
maux (29 arthropodes, 2 mollusques et 4 
vertébrés). La figure 2 montre la proportion 
des organismes des quatre grands groupes 
de la systématique classique inventoriés ; 
les protistes, les mycètes, les végétaux et 
les animaux. 

Sur l’ensemble des groupes étudiés, 
nous pouvons considérer que seuls les 
végétaux et les lichens l’ont été de manière 
exhaustive, soit la moitié des espèces iden-
tifiées. 

Proportionnellement à l’ensemble des 
organismes inventoriés, la diversité des 
mousses est très élevée (17 espèces pré-
sentes). Grâce à leur important pouvoir de 
rétention d’eau, elles permettent le déve-
loppement d’un peuplement riche en micro-
organismes. En quelques prélèvements les 
spécialistes ont identifiés plus de 23 espèces 
de thécamoebiens (13 amibozoaires et 10 
rhizaires). Il faut toutefois signaler que dans 
la nouvelle classification phylogénétique, 
les amibozoaires et les rhizaires sont rangés 

Figure 2 : Proportion des espèces inventoriées 
appartenant aux différents grands groupes étudiés

Figure 3 : Aubrieta deltoïdea (L.) DC. 
(Brassicacée). (Photo J. Grant)
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dans deux groupes bien différents (voir à ce 
propos l'article de mitchell et al. 2013).

Le microclimat humide des tapis de 
mousse est aussi favorable à la germination 
des graines des végétaux supérieurs. Parmi 
les 31 espèces de spermatophytes, on comp-
tabilise plus de 11 espèces ligneuses : le noi-
setier Corylus avellana, le chêne pubescent 
Quercus pubescens, le frêne Fraxinus excel-
sior, l’if Taxus baccata, la ronce Rubus fru-
ticosus, l’orme montagnard Ulmus glabra, 
le marronnier d’inde Aesculus hippocas-
taneum et quatre espèces d’érables (Acer 
campestre, A. opalus, A. platanoides, A. 
pseudoplatanus). Cette richesse s’explique 
aussi par la proximité du Jardin du Prince, 
un parc arborisé dans lequel la plupart de 
ces espèces d’arbre ont atteint leur plein 
épanouissement. 

La topographie du mur - blocs de pierre 
et moellons à géométrie variable – tout 
comme son exposition Ouest, génèrent un 
microclimat dont les conditions sont favo-
rables aux espèces sciaphiles et hygro-
philes. La variété des microreliefs explique 
aussi la présence simultanée de nombreuses 
mousses et de plusieurs lichens. A ce propos, 
sur les 9 espèces de lichens inventoriées, 4 
le sont pour la première fois dans le can-
ton de neuchâtel : Candelariella medians, 
Lecania inundata, Lecanora albescens et 
Verrucaria nigrescens (com. pers. Camille 
truong). 

Concernant le règne animal, nous ne 
pouvons pas donner de commentaires très 
détaillés car l’effort de prospection a été 
assez faible. De fait, une seule sortie nous 
a permis de récolter des échantillons d’une 
trentaine d’espèces d’arthropodes, repré-
sentants de tous les échelons de la pyra-
mide alimentaire (phytophages par certains 
coléoptères, papillons nectarifères, diptères 
décomposeurs ou mangeurs de champi-
gnons et prédateurs avec la présence de 6 
espèces d’araignées). Parmi les détritivores 
et décomposeurs de litière, notons la pré-
sence d’au moins deux espèces de mol-
lusques (il y en a certainement plus) et d’un 
petit mille-pattes, Polyxenus lagurus. 

ce tableau d’une biocénose équilibrée 
est complété par la présence, chez les verté-
brés, du lézard des murailles (insectivore), 
du rougequeue noir et de la mésange char-
bonnière (oiseaux insectivores) ainsi que du 
moineau domestique (granivore mangeant 
régulièrement des invertébrés).

discussion

même si une série d’échantillonnages 
supplémentaires augmenterait certainement 
de manière importante le nombre d’espèces 
habitant sur le mur d’enceinte du château 
de neuchâtel, l’inventaire réalisé en 2010 
montre déjà que sa biocénose est compo-
sée de tous les représentants de la chaîne 
alimentaire, des producteurs primaires aux 
prédateurs, en passant par les consomma-
teurs primaires et secondaires ainsi que les 
décomposeurs. Cela indique que le système 
en place est équilibré, ce que nous avons 
cherché à symboliser dans le schéma de la 
figure 4. 

On doit cet équilibre à plusieurs fac-
teurs : 
• tout d’abord l’âge de la construction 

joue un rôle évident. D’après Jacques 
Bujard, de l’Office de la protection des 
monuments et sites de neuchâtel, ce 
mur, enceinte occidentale du château, a 
dû être bâti dans la seconde moitié du 
10e siècle. Bien que les maçonneries 
aient été réparées à plusieurs reprises, 
en particulier en 1684-85, après l’effon-
drement de la vieille tour du donjon, 
les habitants de l’époque avaient tout 
intérêt à conserver intacte la qualité 
protectrice de cette construction.

• Deuxièmement, la difficulté d’accès 
a permis d’éviter que ne soient systé-
matiquement détruites les espèces végé- 
tales y poussant.

• Enfin le positionnement géographique 
du mur, son exposition au vent d’ouest 
et aux précipitations qu’il amène ainsi 
que la proximité d’un parc arborisé 
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Figure 4 : Réseau alimentaire et composition de la biocénose du mur dʼenceinte du château de Neuchâtel.
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ont favorisé l’installation de végétaux 
hygrophiles tels que les mousses ; celles-
ci servant à leur tour d’habitat pour une 
multitude de micro-organismes.

La richesse en espèces est délicate à 
interpréter. Une comparaison avec la diver-
sité floristique connue sur d’autres murs 
de la ville est instructive. dans son travail 
sur la flore des murs de Neuchâtel, godio 
(2001) a recensé pas moins de 110 plantes 
différentes sur l’ensemble des sites étudiés, 
pour une moyenne de 6 à 9 espèces par site. 
On peut donc considérer que le mur du châ-
teau de Neuchâtel (non étudié par Godio) se 
révèle particulièrement riche.

a la lecture de ce qui vient d’être écrit, 
on peut raisonnablement prétendre que cer-
taines des espèces recensées sont présentes 
sur ce mur depuis fort longtemps. Comment 
dès lors garantir la survie de ce peuplement 
original ? En évitant une restauration trop 
drastique du mur qui consisterait à nettoyer 
la surface des pierres à l’aide de produits 
phytosanitaires ou simplement par une 
action mécanique de brossage. le résul-
tat de cette étude s’inscrit donc dans une 

optique de conservation des milieux tout 
comme celle qui a été menée dans le cadre 
de la protection des lichens de la Collégiale, 
restaurée en 2011 (truong et mulhauser 
2011). 
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